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PRÉSENTATION
Roch Côté



2 La révolution Internet

Il y a maintenant une vingtaine d’années qu’est né le réseau informa-
tique mondial appelé Internet. L’idée d’un réseau d’échanges d’infor-
mations par ordinateurs a commencé à germer dès les années 1960 
mais il a fallu encore une trentaine d’années pour rendre possible 
l’existence du réseau planétaire que nous connaissons aujourd’hui.

Il y avait en 2008 environ 1,6 milliard d’utilisateurs de l’Internet 
dans le monde, soit environ le quart de la population mondiale, selon 
le site Internet World Stats. En 1990, ils n’étaient que trois millions, 
concentrés aux États-Unis. 

Si l’usage de l’Internet n’était au départ qu’une affaire de happy 
few de l’informatique heureux privilégiés, il est devenu en 20 ans un 
phénomène auquel plus personne ni aucune sphère de la société ne 
peut échapper. Certains pensent même que la « révolution numérique », 
dont l’Internet est le fleuron, est en train de modifier la face du monde 
plus profondément que ne le fit au XVe siècle l’invention de l’impri-
merie par Gutenberg. Avec celle-ci, le livre devenait accessible au plus 
grand nombre mais on passait du papier… au papier, comme le fait 
remarquer l’écrivain et blogueur français Pierre Assouline. L’Internet 
et le numérique signifient la libération du papier soit la possibilité de 
communiquer dans un espace-temps dont on commence à peine à 
mesurer les possibilités. 

Dans le domaine des communications, qu’il s’agisse de la presse, 
du cinéma, de la télévision, de la photo ou du livre, l’Internet permet 
d’inventer des méthodes de production et de diffusion qui vont bien 
au-delà d’un simple gain de rapidité et d’audience. C’est le contenu 
même de la communication qui est modifié : on s’est mis à ne plus faire 
du journalisme comme avant, du cinéma comme avant, de la littérature 
comme avant, etc. Il y a un avant et un après l’arrivée de l’Inter net. 
Et en général, l’après n’est pas très clair, ses contours sont flous. On a 
le sen ti ment de flotter entre deux mondes, avec des questions sans 
réponses : aurons-nous encore des journaux en papier, achèterons-nous 
encore des livres, qu’adviendra-t-il de l’industrie du cinéma ? L’existence 
de vastes réseaux sociaux sur l’Internet, de sites Web participatifs qui 
rassemblent des millions d’internautes annonce-t-elle vraiment une 
nouvelle démocratie participative ?

À toutes ces questions, nul ne possède encore de réponses claires 
et définitives et c’est là le premier constat qui ressort des textes que 
contient cet ouvrage. Chacun dans leur domaine, les auteurs de cet 
ouvrage cernent les problèmes et les défis, précisent les questions mais 
n’ont pas la prétention d’avoir les réponses définitives à une révolution 
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Présentation 3

« inaccomplie », soit une révolution qui n’a pas encore atteint sa 
 maturité. L’Internet n’a vraiment pris son essor populaire qu’avec le 
XXIe siècle et l’univers des communications commence à peine à en 
mesurer les effets.

Les questions que soulève la révolution en cours sont l’affaire 
de tous et pas seulement des spécialistes. Le lecteur en fera le constat : 
il n’y a pas d’unité de ton, de genre ni de style dans ce recueil de  textes, 
car à propos de l’Internet, le questionnement doit être tant celui des 
« praticiens » que des « théoriciens » des communications. Les réflexions 
des spécialistes y ont leur place tout autant que les questionnements 
des journalistes et ceux des créateurs.

Grâce à l’aimable collaboration de Vassili Klorov, professeur à la 
chaire de philologie romane de l’Université Tchernichevski de  Saratov, 
avec laquelle l’École des médias de l’Université du Québec à Montréal 
entretient des échanges, nous avons pu enrichir ce recueil de deux 
textes signés par des auteurs de cette institution. Leur apport original 
permet d’élargir le coup d’œil, car l’expérience et l’histoire russes de 
l’Internet diffèrent sensiblement de celles que nous avons connues 
au Québec. 

L’Internet soulève des questions de pratique tout autant que 
d’éthique sociale. Il transforme le travail des journalistes, des auteurs, 
des artistes, des communicateurs en général et il amène à s’interroger 
sur la légitimité de nouvelles pratiques. Cet ouvrage aura atteint son 
but s’il permet au lecteur d’entrevoir des questions que son usage « naïf » 
de l’Internet lui masquait, et de devenir par le fait même un internaute 
un peu plus éclairé.
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6 La révolution Internet

La transition graduelle de la presse imprimée vers le Web n’apporte 
pas que des changements aux moyens de communication que nous 
connaissons déjà ; elle a également permis l’émergence d’un tout  nouvel 
outil de communication : le blogue.

Un blogue est, pour l’internaute, une façon de s’insérer lui-
même, en tant que personne, dans la Toile. Il y donne son avis et ses 
opinions, parle de son petit-déjeuner ou de politique, mais parle tou-
jours de son propre point de vue. N’importe qui peut discourir sur 
n’importe quoi, car l’existence des blogues se justifie du fait que ce 
que chacun a à écrire peut valoir la peine d’être lu. À l’ère des blogues, 
des outils de communication rapides à créer, gratuits, et libres de  toutes 
contraintes, les communications sont plus horizontales que jamais. 
Les blogues se doivent cependant d’exister par et pour eux-mêmes, et 
non pour faire la promotion d’un produit ou d’un événement, par 
exemple. L’important, c’est que les blogues reflètent un point de vue 
personnel, ce qui ne saurait être le cas si un auteur obéit à d’autres 
intérêts que les siens.

Faire entendre sa voix sur une page que personne ne visite jamais 
ne serait guère intéressant. C’est pourquoi un blogueur ne fera pas que 
publier des textes mais commentera aussi sur d’autres blogues, en plus 
de répondre aux commentaires laissés sur le sien, ce qui tisse une blogo-
sphère où toutes sortes de discussions ont lieu en permanence. « C’est 
l’échange avec les lecteurs, la référence à ce qui se fait ou se dit ailleurs 
sur le Web et la participation à d’autres blogues qui distinguent le 
blogueur et sa blogosphère des simples pages personnelles », affirme 
Mario Asselin (2007), associé dans une entreprise de consultation sur 
les nouvelles technologies. Un blogue n’en est donc véritablement un 
qu’à partir du moment où il prend sa place dans la blogosphère.

Ce réseau est en pleine expansion. Plus de 10 millions de blogues 
sont déjà présents sur le Web en 2009, et il s’en crée un de plus toutes 
les 10 secondes, pour un total de 40 000 tous les jours (Char, 2006). 
De plus, entre 2004 et 2008, leur lectorat s’est accru de 300 % (Vandam, 
2008). Étant donné leur présence grandissante dans la vie des gens, il 
n’est pas étonnant que ces nouveaux outils de communication, propres 
au Web, fassent tranquillement leur chemin vers les médias en ligne, 
et commencent à s’immiscer dans le journalisme traditionnel.
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UNE PÉRIODE D’ENTRE-DEUX

De nombreux exemples de ces nouveaux mélanges peuvent être relevés 
en ligne. La version Web du journal Le Monde, simplement baptisée 
Le Monde.fr, affiche une page d’accueil où se tient, bien en évidence, 
une rubrique de blogues invités. Le visiteur un peu curieux trouvera 
vite, dans le menu interactif, une section consacrée exclusivement aux 
blogues. Innovateur, Le Monde.fr permet également à ses abonnés de 
créer leur propre blogue sur son site. Quelques-uns d’entre eux sont 
choisis chaque jour par les éditeurs, classés selon leur sujet, et suggérés 
aux lecteurs. Le Monde.fr ne se contente donc pas de demander à ses 
chroniqueurs de tenir des blogues, comme le font de nombreux autres 
médias ; il permet à un véritable dialogue de s’instaurer sur son site, 
entre lecteurs et journalistes. Il faut toutefois noter que même si les 
blogues influencent de plus en plus les versions Web des médias tra-
ditionnels, le mélange des deux genres s’opère à une vitesse inégale 
selon les endroits.

Les sites Web des médias, par contre, adoptent très rapidement 
les formes propres au Web, en matière d’interactivité surtout. Liens par 
dizaines, images, vidéos, pistes audio… Le visiteur doit participer, et 
laisse parfois sa trace sur les sites, puisque les articles offrent très souvent 
la possibilité de commenter ou de le partager avec des connaissances.

Si les formes du Web et sa progéniture, les blogues, influencent 
tant les formes des médias traditionnels, il est facile de concevoir qu’ils 
induisent de profonds changements dans le métier de journaliste. Lors 
du congrès du Parti conservateur du Canada, qui s’est tenu à Winnipeg 
à la mi-novembre 2008, des blogueurs ont reçu des accréditations leur 
accordant les mêmes accès et privilèges que ceux des journalistes. Les 
journaux, tant leur version Web que papier, reprennent aussi de plus 
en plus des informations publiées d’abord par des blogueurs. Le New York 
Times lui-même a repris, dans les discussions entourant l’acquisition de 
Yahoo ! par Microsoft, des informations d’abord diffusées par Valleymag, 
un blogue de la Silicon Valley (Helft, 2009). Les blogueurs sont donc 
en train de devenir des sources d’informations importantes pour les 
citoyens, et, quelquefois, des journalistes. Lors des attentats de Bombay, 
en novembre 2008, une multitude de personnes partout dans le monde 
se sont tournées non pas vers les médias, mais les unes vers les autres, 
par le biais des blogues, pour obtenir des informations. Désormais, le 
journalisme n’est plus le seul apanage des médias traditionnels.
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8 La révolution Internet

Ces changements ne sont évidemment pas accueillis dans la 
joie et l’allégresse par tous. Certains ont peur de perdre leur emploi, 
d’autres s’inquiètent pour la qualité de l’information. Marie-Andrée 
Chouinard (2008), éditorialiste au quotidien Le Devoir, parle même 
d’un « emberlificoteur blogueur », tout en s’inquiétant de « l’enchevê-
trement démesuré des genres, déjà à la mode dans l’univers des médias, 
[qui] dessert au bout du compte le citoyen ». S’agit-il de simple résis-
tance au change ment ? Après tout, au cours des siècles passés, les litté-
raires ont souvent méprisé les journalistes, et aujourd’hui, ceux-ci 
semblent souvent criti quer, sinon mépriser, les blogueurs. Nous connais-
sons maintenant l’importance capitale qu’ont eue les journalistes dans 
notre société. Les blogueurs sont-ils critiqués à tort ? Et, surtout, auront-
ils une influence positive sur les médias traditionnels, aux prises avec 
de nombreux problèmes, ou les conduiront-ils à leur perte ?

À LA RECHERCHE DU BOUT DE LA NUIT 

Les blogues présentent de bons et de mauvais côtés, et prévoir leur impact 
sur les médias traditionnels est une tâche extrêmement délicate. Mais, 
vu la situation difficile dans laquelle les médias se trouvent présente-
ment, peuvent-ils se permettre de prendre le temps de s’échiner à peser 
les pour et les contre ? 

Si les tirages et les profits des journaux sont à la baisse, ce n’est 
pas seulement à cause de l’apparition d’Internet. Les journalistes, à 
force de vouloir être indépendants et objectifs, se sont graduellement 
isolés de la population. Non seulement ils traitent souvent des mauvais 
enjeux, mais ils en traitent mal : l’apparition des junk news, au contenu 
superficiel et sensationnaliste, présentes un peu partout, n’a en rien 
aidé la profession. La concentration des médias entre les mains de 
certaines entreprises et la convergence qui s’en est suivie n’a pas aidé 
non plus. Maintenant, les médias se retrouvent parfois au service des 
intérêts d’une entreprise plutôt que d’être au service de ceux des 
citoyens. Dans de telles circonstances, il est normal que la population 
finisse par perdre confiance dans les médias, et se plaigne régulièrement 
des « maudits journalistes ».

Ces derniers eux-mêmes ont toutes les difficultés à rester positifs 
quant à leur profession. Dan Gillmor (2009), ancien journaliste au 
San Jose Mercury News, a écrit sur son blogue que « la ligne d’action 
actuelle de notre gouvernement semble être de sauver les gens respon-
sables de la débâcle financière. À ce titre, les journalistes ont sûrement 
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droit à des milliards de dollars […] Leur promotion fréquente de mau-
vais principes – et leur échec presque total à nous prévenir, à plusieurs 
reprises, de ce qui se passait – ont empiré une situation déjà grave ».

Conséquences ? À cause de ce manque de confiance envers les 
médias et les journalistes, les tirages et les profits déclinent. Selon une 
étude réalisée en 1994, 71 % des Américains pensent que la presse nuit 
à la société lorsque cette dernière essaie de résoudre ses problèmes 
(Rosen, 1996). En 1994, toujours aux États-Unis, 58 % des gens affir-
maient avoir lu les journaux de la journée précédente. Ce chiffre est 
tombé à 45 % une année plus tard (Jurkowitz, 1996). Les versions en 
ligne des journaux peuvent justifier une partie de cette perte de lectorat, 
qui s’est poursuivie jusqu’à aujourd’hui, mais pas sa totalité. Cette ten-
dance à la baisse s’observe depuis les années 1990, au cours desquelles 
les journaux n’étaient pas encore disponibles sur le Web. Les médias 
traditionnels sont donc réellement aux prises avec un problème de 
confiance et de légitimité. Dans un tel contexte, toutes les pistes de 
solution valent la peine d’être considérées.

LES BLOGUES À LA RESCOUSSE ?

Pour ce qui est de rétablir le contact entre les médias et la société, et 
ultimement restaurer une certaine confiance, les blogues sont une 
excellente possibilité. Tout d’abord, ils démocratisent énormément le 
domaine des communications. Ils permettent à chacun de s’exprimer, 
rendant de ce fait la sphère publique au citoyen, et favorisent une 
circulation accrue des idées dans des temps plus courts, facilitant du 
coup la recherche de solutions aux problèmes sociaux. Les blogues sont 
un outil rêvé pour le journalisme civique, qui vise justement à impli-
quer tout un chacun dans la sélection et la présentation de l’information 
pour réengager les gens dans la vie politique. Quoi de mieux pour cela 
que des sites où tous sont libres de s’exprimer et de dialoguer ensemble ? 
Et quoi de mieux pour un journaliste en manque d’idées nouvelles que 
d’aller lire les commentaires laissés sur des articles traitant de son sujet ? 
Les blogues sont un bon moyen de prendre le pouls de la population, 
et d’aborder du coup les sujets qui lui tiennent à cœur, tout en brassant 
les idées. Traiter les problèmes sociaux sous un angle nouveau, en tenant 
compte de l’avis des gens, semble un bon point de départ pour rétablir 
la confiance envers les médias.

On reproche aussi aux médias de ne pas toujours donner des 
informations de bonne qualité. Parfois, ils font de la sous-information, 
passant certains événements sous silence ou diminuant leur importance. 
On leur reproche aussi de donner dans la désinformation de temps à 
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